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flammes. Les flammes seront combattues par le grand secours,

mais non les gaz. Pour en combattre l’action, il faut creer

instantanement une grande ouverture dans la toiture. Pardon-

nez-moi de vous citer encore ce que j’ai fait, mais c’est naturel-
lement ce que je connais le mieux.

Donc, au Theätre-Frangais, il existe au sommet du comble de

la scene un vaste lanterneau vitre. C’est en realit& un chariot

vitre qui peut se deplacer de toute sa longueur en roulant sur
des rails ad hoc (fig. 906). Mais pour que l’ouverture en puisse
etre instantanee, les rails sont en pente, et le chariot remonte

de force. a la: par-

tie superieure, y

est maintenu par

la tension d’une

corde qu’un jeu

de poulies ren-

voie au fond de
la scene. En cas de besoin, on d&marre ce cordage, ou möme on

le tranche d’un coup de couteau, et toute la toiture vitree des-
cend sa pente et decouvre le ciel-ouvert correspondant. Cette
descente est instantande; pour remonterle chariot,il faut l’action

d’un treuil pendant quelques minutes. Seulement, pour &viter

des chocs violents, la pente du chemin de guidage va en dimi-

nuant, cesse, et devient une contre-pente; c'est le parti des

montagnesrusses : apres quelques courtes oscillations, le chariot

se pose de lui-m&me ä la partie basse.
Quant aux installations de balcons exterieurs avec escaliers

ou £chelles impraticables, qui font une si &trange parure ä quelques-
unsde nos th£ätres, je tiens ä vous dire quetoujoursles architectes

ont energiquement protest contre cette Imagination, non seule-

ment inutile, maisabsolument dangereuse, et qui ne saurait avoir

 

Fig. 906. -— Lanterneau vitre.


